
Collection fondée par Félix Guirand, 
Agrégé des Lettres


LAROUSSE


Jules César


Extraits 


Édition présentée,
annotée et commentée
par François Martin, 
professeur certifié de lettres classiques


La Guerre des Gaules


Traduit du latin par Théophile Baudement (1865)



Direction de la collection : Carine Girac-Marinier
Direction éditoriale : Claude Nimmo
Direction éditoriale adjointe : Stéphanie Auvergnat
Édition : Laurent Girerd
Lecture-correction : Joëlle Narjollet
Recherche iconographique : Valérie Perrin
Cartographie : Nadine Martrès
Direction artistique : Uli Meindl
Couverture et maquette intérieure : Serge Cortesi,
Sophie Rivoire, Uli Meindl, Marie-Noëlle Tilliette
Que Karine Juillien soit ici remerciée pour sa relecture attentive.


© Éditions Larousse 2016
ISBN : 978-2-03-591929-8



SOMMAIRE
Avant d’aborder l’œuvre 
	6	Fiche d’identité de l’auteur
	8	Repères chronologiques
	10	Fiche d’identité de l’œuvre
	12	Pour mieux lire l’œuvre
La Guerre des Gaules
Jules César
	23	Livre I
	48	Livre II
	63	Livre III
	72	Livre IV
	84	Livre V
	94	Livre VI
	104	Livre VII
	119	Livre VIII
Pour approfondir
	124	Clés d’analyse
	130	Genre et langage
	136	Thèmes et prolongements
	142	Bibliographie




AVANT


D’ABORDER L’ŒUVRE


AVANT D’ABORDER


L’ŒUVRE



6


Avant d’aborder l’œuvre


Famille : la famille de César – la gens Iulia (les « Jules ») – est une famille patricienne (aristocratie romaine), qui descendrait de l’illustre Iule (Ascagne, le fils du héros troyen Énée). 
Formation : nous n’avons pas de renseignements précis sur la formation de César. On sait qu’il a été formé comme les gens de son rang, par un grammaticus, sorte de précepteur, M. Antonius Gnipho, qui lui apprit le grec et l’utilisation de la langue latine la plus pure possible.
Sur sa carrière : César s’est fait remarquer dans des discours judiciaires au début de sa carrière, même s’il n’a pas remporté de succès. Il est l’auteur d’une tragédie (Œdipe) aujourd’hui perdue, de pièces en vers, et il aurait même écrit un traité sur la langue latine. Il tisse des liens avec des personnalités influentes afin d’occuper une place importante dans les affaires de l’État, et commence son cursus honorum (carrière politique) rapidement. 
Décès : César est assassiné aux ides de mars (le 15 mars) 44 avant J.-C. par plusieurs conjurés, dont le fameux Brutus, fils de Servilia, l’une de ses maîtresses. 


Nom : Jules César(Caius Iulius Caesar). 
Naissance : en 101 avant J.-C. (ou 100, selon les sources, qui restent incertaines).


Fiche d’identité de l’auteur


Jules César


6



Avant d’aborder l’œuvre


Tête colossale de Jules César.
Musée archéologique national, Naples.
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Avant d’aborder l’œuvre


Repères chronologiques


Vie et œuvre de Jules César


Événements politiques et culturels


125-118 av. J.-C.
Les Romains envahissent le sud de la Gaule. Narbo Martius (Narbonne) est fondée en 118, la Gaule du Sud devient alors une province romaine (la Provincia romana).
102-101 av. J.-C.
Marius (oncle de César et chef des Populares) écrase deux peuples germains qui ont envahi la Gaule : les Teutons, à Aix, et les Cimbres, à Verceil en Italie.
88 av. J.-C.
Guerre civile qui oppose Marius à Sylla. 
86 av. J.-C.
Mort de Marius, au début de son septième consulat. 
83-63 av. J.-C.
Pompée bat Lépide qui voulait renverser la constitution de Sylla en 77, lutte contre Spartacus qui a déclenché une révolte des esclaves en 71, vainc les pirates en 67 et pousse Mithridate au suicide en 63, année marquée par la conjuration de Catilina que le consul Cicéron déjoue.
82-79 av. J.-C.
Dictature de Sylla.
78 av. J.-C.
Mort de Sylla.
60 av. J.-C.
Premier triumvirat (alliance politique de trois hommes : Pompée, César, Crassus). 


101 (ou 100) av. J.-C.
Naissance de Caius Iulius Caesar.
84 av. J.-C.
César épouse Cornelia, fille de Cinna, allié de Marius. Il est nommé flamine (prêtre) de Jupiter. 
82-78 av. J.-C.
César doit fuir la dictature de Sylla qui lui impose de divorcer de Cornelia. Il sert alors dans l’armée en Asie. Il rentre à Rome en 78 après la mort de Sylla. 
69-62 av. J.-C.
Carrière politique : tribun militaire et questeur en Espagne (69). Édile en 65 (donne des jeux magnifiques), préteur en 62.
Il épouse la fille de Pompée en 67 (qu’il répudie en 62) et devient grand pontife en 63.
61 av. J.-C.
César part comme propréteur en Espagne. 
60 av. J.-C. 
César s’allie secrètement avec Pompée (en lui donnant sa fille Julia en mariage) et avec Crassus à son retour d’Espagne. Il épouse Calpurnia, la fille du consul Pison.
59 av. J.-C. 
César est consul.
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Avant d’aborder l’œuvre


Repères chronologiques


Vie et œuvre de Jules César


Événements politiques et culturels


58-51 av. J.-C.
Conquête de la Gaule : la Lex Vatinia lui confère un imperium (« commandement ») pour cinq années en Gaule ; en 56, son proconsulat est prolongé pour cinq ans. Sa fille Julia meurt en 54, son alliance avec Pompée est compromise.
50 av. J.-C.
César est dessaisi de ses pouvoirs. Le sénat décide de son rappel à Rome. 
49 av. J.-C.
César franchit le Rubicon (Alea jacta est : « Le sort en est jeté. »).
48 av. J.-C.
Second consulat de César. Il bat Pompée à Pharsale (Grèce) en août.
47 av. J.-C.
César se rend maître de l’Égypte, se lie avec Cléopâtre. Il bat Pharnace et résume sa victoire en trois mots (Veni, vidi, vici : « Je suis venu, j’ai vu, j’ai vaincu. »).
46 av. J.-C.
Troisième consulat de César. Dictateur pour dix ans. Il poursuit les partisans de Pompée, qu’il bat à Thapsus.
45 av. J.-C. 
César écrase les fils de Pompée à Munda (Espagne).
44 av. J.-C.
Alors qu’il concentre tous les pouvoirs dans ses mains (dictateur à vie), César est victime d’un complot des opposants lors d’une séance du sénat. Il est tué de plusieurs coups de poignard.


58-51 av. J.-C.
Conquête de la Gaule.
Crassus et Pompée règnent ensemble (55), mais la mort de Crassus (53) laisse Pompée seul à Rome avec des pouvoirs exceptionnels.
Vercingétorix est fait prisonnier par César après la reddition d’Alésia (52).
49-48 av. J.-C.
Guerre civile entre César et Pompée.
48-47 av. J.-C.
Guerre d’Alexandrie. Campagne éclair contre Pharnace, roi du Bosphore.
46 av. J.-C.
Guerre d’Afrique. 
Vercingétorix est exhibé comme un trophée lors du triomphe de César. Il est exécuté comme l’usage le veut à l’issue de cette cérémonie, sur l’ordre de son vainqueur.
45 av. J.-C.
Guerre d’Espagne.
44 av. J.-C.
Assassinat de César aux ides de mars (15 mars).
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Avant d’aborder l’œuvre


Genre : on enferme trop rapidement l’œuvre de César dans le récit « historique ». Il est difficile de la classer : notes de campagnes militaires, comptes-rendus, Mémoires... Il s’agit en tout cas d’une œuvre personnelle qui renferme bien plus que de simples récits de guerre.
Objets d’étude : au collège : l’autre et l’ailleurs (le barbare) ; vie privée, vie publique (les provinces). Au lycée : le monde romain, grandes étapes de la conquête ; figures héroïques, légendes historiques ; récits et témoignages ; la rhétorique, la puissance et la parole de l’orateur ; les idéaux et les réalités politiques.
Registres : tantôt réaliste, tantôt épique (certains passages des récits de bataille), tantôt dramatique (mise en scène des événements rapportés) ou encore didactique, lorsque César se fait ethnographe ou nous présente les prouesses de l’ingénierie romaine.
Structure : huit livres, qui correspondent chacun à une année de guerre, de 58 à 51 (le huitième livre, sur les années 51-50, n’a pas été écrit par César, mais par Aulus Hirtius, un de ses plus proches lieutenants).
Forme : récit.
Sujet : conquête de la Gaule par Rome, au ier siècle av. J.-C.
Autour de l’œuvre : les ouvrages scolaires ont fortement contribué à la diffusion du texte de César, en traduction ou dans la langue d’origine, le latin. La Guerre des Gaules a fait l’objet de nombreuses études chez les historiens. L’identification des lieux (Alésia, 


Auteur : Jules César(Caius Iulius Caesar).
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Fiche d’identité de l’œuvre


La Guerre des Gaules



Avant d’aborder l’œuvre
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par exemple) est un sujet fréquemment débattu. On s’est aussi intéressé aux qualités littéraires de l’œuvre, indéniables. 
La célèbre série de bande dessinée Astérix a mis en scène certains épisodes, en particulier dans le volume « Le Bouclier Arverne » (1968) ; le tome « Le Papyrus de César » (2015) fait directement référence à La Guerre des Gaules (ou Commentaires sur la guerre des Gaules) qui va être édité, avec un gênant chapitre sur d’irréductibles Gaulois d’Armorique supprimé, mais conservé sur un papyrus...


Fiche d’identité de l’œuvre


Vercingétorix (v. 72-46 av. J.-C.).
Dessin d’Auguste Bartholdi (1834-1904).
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Pour mieux lire l’œuvre


✥	César, personnage hors du commun ?
Une famille patricienne1 aux origines plus ou moins légendaires
Le nom de Caius Iulius Caesar (Jules César) reste l’un des plus célèbres noms de l’histoire. Mais qui était vraiment l’homme ? Nous ne disposons pas de sources très précises sur ses débuts : il est issu d’une famille de patriciens, du côté de son père, la gens Iulia, qui revendique des origines divines (Iule ou Ascagne, le fils du héros troyen Énée, descendant lui-même de Vénus d’après la légende) ainsi qu’un lien avec un des premiers rois de Rome, Ancus Martius. Du côté de sa mère, issue de la famille des Aurelii (ses frères ont été consuls), sa tante Julie était la femme d’un grand nom de l’histoire romaine, Marius, qui s’est illustré dans de nombreuses batailles et a été consul plusieurs années, chef du parti populaire (Populares), opposé à l’autre grand homme de l’époque, Sylla, son adversaire politique, dans une guerre civile au début du ier siècle av. J.-C. 
Son surnom Caesar lui viendrait aussi de sa famille paternelle, selon la légende : un certain Lucius Iulius aurait porté ce cognomen (sur-nom) après s’être illustré lors de la première guerre punique (au iiie s. av. J.-C.) en tuant un éléphant2 des Carthaginois. On a retrouvé des deniers frappés par César avec l’éléphant et son nom.
Malgré toutes ces belles apparences, César est né dans le quartier de Subure, qui était loin d’être le plus riche de Rome, dans une maison modeste si l’on en croit un de ses biographes. La gens Iulia n’a pas de prestige particulier lorsque César naît en 101 (ou en 100) av. J.-C. Il reçoit néanmoins une solide formation intellectuelle (latin et grec...).
1.	Les patriciens représentaient l’aristocratie traditionnelle romaine. Les patres (pères) étaient les chefs des cent premières grandes familles de Rome qui siégeaient au sénat. En face d’eux, on trouvait les plébéiens, qui représentaient le peuple.
2.	Kesar dans la langue punique (?).
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Pour mieux lire l’œuvre


Devenir un acteur de la vie politique : les stratégies
La dictature de Sylla en 82 av. J.-C. est une menace pour César : il est contraint à répudier sa seconde épouse Cornelia, fille de Cinna, l’allié de Marius. Le dictateur voyait en César un jeune homme bien plus dangereux que Marius. César préfère partir en Asie où il fera ses armes, mais il perd la plus grande partie de ses héritages. En 78 av. J.-C., Sylla meurt : César rentre peu après à Rome et se fait remarquer aussitôt en attaquant en justice Cornelius Dolabella puis Antonius Hybrida, deux alliés de Sylla bien connus à Rome. Même s’il ne remporte pas de succès dans ces affaires, César se distingue par ses talents d’orateur. 
En 69 av. J.-C., il commence son cursus honorum1. César vit à un moment où les imperatores, des généraux qui se sont illustrés, ont le goût du pouvoir. Parmi eux, un certain Pompée, qui défend les inté-rêts de la classe dirigeante, a acquis une immense renommée depuis quelques années en remportant de grandes victoires ; à côté de lui, Crassus, un riche Romain, s’est illustré dans la guerre contre les esclaves (face à Spartacus). César doit donc faire sa place au milieu de ces hommes. Il y parvient en les neutralisant en 60 av. J.-C. Il forme en effet une alliance secrète avec eux : le triumvirat2. Il épouse Pompéia, la fille de Pompée, et donne sa fille Julia en mariage à ce dernier. Cela permettra à César d’être élu consul en 59 av. J.-C., puis proconsul ensuite pour cinq ans (il gouvernera la Gaule « Cisalpine », au nord de l’Italie, la Provincia romana au sud de la Gaule, et l’Illyrie). Il lui est interdit de rentrer à Rome durant cette période : il prendra ses quartiers d’hiver en Gaule Cisalpine le plus souvent. Pompée et le sénat cherchent à se débarrasser de lui, mais César a laissé ici et là des contacts qui lui permettent de suivre la situation à Rome.
1.	Cursus honorum : la carrière politique pour accéder au consulat en étant d’abord questeur (magistrat chargé des finances), puis édile (magistrat chargé de l’administration de la ville) et préteur.
2.	Tres, « trois » ; viri, « hommes ».
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Pour mieux lire l’œuvre


César et la conquête de la Gaule 
César doit trouver un motif valable pour envahir la Gaule. La pre-mière incursion en 58 contre les Helvètes puis Arioviste, un puissant Germain, ne suffit pas à justifier la poursuite des campagnes. Mais la provocation organisée avec une certaine malignité, lorsqu’il laisse des légions en quartiers d’hiver à la frontière de la Gaule Belgique, fonctionne : César se trouve en Gaule Cisalpine, comme il se doit de l’être, mais les préparatifs des Belges1 qui voient d’un mauvais œil cette occupation romaine lui permettent d’agir rapidement contre eux et d’engager la conquête l’année suivante. Cette deuxième année de guerre permet de mettre les principales forces gauloises hors d’état de nuire. Elle fait surtout avancer César un peu plus vers le titre d’imperator.
Si les motifs des continuelles dissensions entre les peuples, des soulèvements contre des peuples « amis » sont des justifications de la conquête, César voyait plus grand : il passe le Rhin et va même traverser la Manche pour aller en Bretagne à deux reprises. Les conquêtes auront un but principalement politique. La grande révolte des Gaulois assemblés autour de Vercingétorix en 52 est une dernière tentative de leur part pour ne pas se soumettre aux Romains, mais elle échoue à Alésia. César revient alors avec un butin immense, auréolé de gloire. L’autorité de Rome s’étend sur l’ensemble du territoire gaulois.
Au-delà de la guerre des Gaules : César et la domination politique
La victoire de César sur les Gaulois est capitale sur le plan politique : il s’affirme comme un vrai chef militaire. Il surveille de près Pompée, seul au pouvoir entre 52 et 49 av. J.-C., pour rétablir l’ordre dans une Rome agitée par les tensions entre les bandes rivales de Milon et 
1.	Les Belges sont présentés comme les hommes les plus courageux de toute la Gaule : cela va permettre à César de prouver sa puissance militaire.
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Pour mieux lire l’œuvre


Clodius1. Crassus est tué en 49 av. J.-C. lors d’une expédition contre les Parthes. Le sénat demande à César de licencier ses légions et de rentrer seul à Rome. Mais César refuse et franchit alors le Rubicon (petit cours d’eau qui marque la frontière du territoire romain) : la guerre civile commence. Pompée s’enfuit, César le poursuit et l’af-fronte en Grèce, à Pharsale, où, à la fin de l’été 48 av. J.-C., l’armée pompéienne est laminée. Pompée s’enfuit en Égypte mais il est tué par Ptolémée qui sait que César ne tardera pas à venir.
De 48 à 45 av. J.-C., César s’engage dans quatre campagnes : d’abord en Égypte, où il rétablit Cléopâtre sur le trône, ensuite en Orient, où il bat Pharnace en 47 av. J.-C. ; puis il poursuit les pom-péiens en Afrique, où il les bat à Thapsus en 46 et enfin en Espagne, à Munda en 45 av. J.-C.2
Bien qu’il concentre tous les pouvoirs politiques et religieux (tri-bun, imperator à vie, préfet des mœurs, grand pontife et augure), César reçoit la dictature à vie. Mais la vieille aristocratie vit mal d’être écartée d’un appareil qu’elle contrôlait (le sénat est élargi à 900 membres). César, qu’on soupçonne de vouloir devenir roi, reçoit plusieurs coups de couteau par des conjurés, en pleine séance du sénat. C’est à ce moment qu’il aurait prononcé, si l’on en croit les écrits de Suétone et de Dion Cassius3, la célèbre phrase en grec, langue qu’il maîtrisait parfaitement : καὶ σὺ τέκνον [kai su teknon], traduite bien plus tard en latin par : Tu quoque mi fili (« Toi aussi mon fils »).
1.	Clodius a été placé au tribunat de la plèbe, avec l’aide de César.
2.	César écrase à cet endroit les fils de Pompée.
3.	Suétone et Dion Cassius : le premier est un biographe romain, qui a vécu aux ier et iie siècles de notre ère (Vies des douze Césars, LXXXII) ; le second est un historien de langue grecque (iie-iiie s.) qui a écrit une Histoire romaine en quatre-vingts livres.
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Pour mieux lire l’œuvre


✥	Les Gaulois et les Romains
Les Gaulois, ces « barbares »
Les deux peuples se sont rencontrés bien avant la conquête césa-rienne. Au ive siècle av. J.-C., en effet, les Gaulois avaient déjà envahi l’Italie et même assiégé Rome1. La partie située au nord de l’Italie, la Gaule dite « Cisalpine », passera pourtant rapidement sous domi-nation romaine. Au iiie siècle av. J.-C., Rome va d’ailleurs s’attacher à relier cette partie à la province d’Hispanie Citérieure2 en occupant le sud de la Gaule : les habitants de Massilia (Marseille) ont fait appel aux Romains au iie siècle av. J.-C. pour obtenir de l’aide contre les populations qui commençaient à se soulever, comme ce fut le cas pour les Ligures par exemple. Les Romains fondent, en 118 av. J.-C., la colonie de Narbo Martius (Narbonne) et construisent la via Domitia (voie Domitienne) qui s’étend des Pyrénées à la vallée du Rhône. C’est à ce moment que le sud de la Gaule devient une pro-vince romaine, la Provincia romana 3. De nombreux échanges com-merciaux se feront entre la Gaule et Rome. Avant l’arrivée de César, quelques soulèvements ont lieu (du côté de Tolosa, Toulouse), mais les informations sur cette période ne sont pas nombreuses.
La conquête de la Gaule
La conquête de la Gaule par les Romains se déroule de 58 à 51 av. J.-C. César la justifie par des motifs diplomatiques : les alliances alors en place jouent en effet un rôle certain dans son intervention. 
1.	Un célèbre épisode de l’histoire romaine (390 av. J.-C.) rappelle que les Gaulois étaient aux portes de Rome (les oies sur le Capitole avaient donné l’alerte alors qu’ils allaient prendre la citadelle). Les figures du Romain Manlius Torquatus et du chef gaulois Brennos (Vae victis, « Malheur aux vaincus ») sont restées dans les mémoires.
2.	Hispanie Citérieure : Catalogne actuelle.
3.	On trouve également l’appellation Narbonensis provincia chez Pline l’Ancien, au ier s. apr. J.-C., pour la Gaule Narbonnaise.




Avant d’aborder l’œuvre


17


Pour mieux lire l’œuvre


Cependant, le souvenir d’échecs face aux Gaulois n’écarte pas l’esprit de revanche1. Mais ce sont surtout les ambitions de domination des Romains en général, et l’ambition politique de César en particulier – davantage passée sous silence –, qui prévalent : d’une part, les tri-buts versés par les peuples soumis permettaient d’assurer la richesse de Rome en même temps que celle de César ; d’autre part, se rendre maître de la Gaule s’inscrivait dans une logique de conquête des territoires qui dépassait les seuls bords de la Méditerranée. Le monde romain n’en devenait que plus puissant, tout comme César.
César mène plusieurs campagnes en Gaule : chacun des huit livres de La Guerre des Gaules rapporte les faits d’une année. En 58 av. J.-C., il doit affronter les Helvètes, qui décident de sortir de leur territoire étroit en passant par les terres des Allobroges qui se trouvent dans la Provincia romana ; il combat aussi Arioviste, un Germain qui tente de s’installer en Gaule. En 57 av. J.-C., il doit intervenir en Gaule Belgique où des peuples se soulèvent en partie parce que les Romains ont installé leurs quartiers d’hiver sur leur frontière. Puis, en 56 av. J.-C., il doit agir pour mater des rébellions sur l’ensemble de la Gaule. L’année suivante, en 55 av. J.-C., César franchit les limites de la Gaule en se rendant en Germanie et il tra-verse la Manche pour se rendre en Bretagne. En 54 av. J.-C., il lance une seconde expédition en Bretagne et doit agir en Gaule pour mettre un terme aux soulèvements qui ont lieu à divers endroits contre les camps de légionnaires. L’année 53 av. J.-C. est marquée par le soulèvement de peuples du nord de la Gaule Belgique, et César décide encore de franchir le Rhin pour punir les Germains de leur soutien aux rebelles. L’année 52 av. J.-C. est marquée par le rassemblement de nombreux Gaulois autour de Vercingétorix : la défaite de Gergovie et la victoire d’Alésia sont les grands moments de la conquête. La Gaule connaît quelques agitations isolées en 
1.	La défaite de Cassius contre les Helvètes en 107 av. J.-C. (cf. Livre I) est encore présente dans les mémoires.
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